
LES ORIGINES LOINTAINES
UN JEU UNIVERSEL…
De tous temps, les humains ont pratiqué une activité physique collective autour d’un objet plus ou moins rond constitué de 
végétaux ou de vessies animales. Le principe est toujours le même, deux équipes s’affrontent pour déposer cet objet dans un 
lieu précis placé chez l’adversaire. Nous avons de nombreux témoignages prouvant que les Aztèques pratiquaient l’ulama, 
les Chinois le cuju, les Grecs l’episkyros, les Japonais le kérami, les Romains l’harpastum, les Vikings le knattleikr, 
les Français la soule. 

…MAIS DANGEREUX
Ces jeux ont en commun un engagement physique total au service du collectif. Bien souvent, le nombre de joueurs est illimité, 
tous les coups sont permis et suite à ces joutes, on relève de nombreux blessés et parfois des morts. Régulièrement, des décrets 
officiels les interdisent, mais on continue à les pratiquer, car elles sont l’occasion de fêtes populaires, même si elles servent 
aussi de défouloir, d’exutoire et de règlement de compte. 

ANCIENT ORIGINS
A UNIVERSAL GAME...
Throughout history, humans have engaged in collective physical activities involving a more or less round object made of plants or animal bladders.
The principle is the same: two teams compete to place this object in a specific location within the opponent’s camp. We have numerous accounts proving that 
the Aztecs played ulama, the Chinese, cuju, the Greeks, episkyros, the Japanese, kérami, the Romans, harpastum, the Vikings, knattleikr, and the French 
played soule.
 
...BUT A DANGEROUS ONE
These games have in common a total physical commitment to the collective. Often, the number of players was unlimited, with no holds barred leading to many 
injuries and even death. Despite official decrees banning these sports, they continued to be played providing opportunities for festivities,  to unwind, let off 
steam or even to settle old scores. 
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L’IDÉE FONDATRICE
LE MOB FOOTBALL
En Grande-Bretagne, des écrits du IXe siècle relatent un groupe de garçons jouant à la balle. Dès le Moyen-Âge, 
sous le générique de mob football, on se livre au folk football, au medieval football, au hugball ou encore au 
Shrovetide football. Ces activités sont largement répandues dans tout le royaume. 

SES VERTUS ÉDUCATIVES
Si cette activité est essentiellement populaire, on constate qu’un certain nombre d’étudiants s’adonnent à ces 
pratiques. En effet, ces joutes sont perçues par certains comme porteuses d’une saine virilité. On parle de rudesse 
plutôt que de violence et on souligne la camaraderie entre les joueurs. 

UN MOYEN PÉDAGOGIQUE
Au XIXe siècle, les directeurs des universités et des collèges y décèlent un outil pédagogique permettant de 
développer les vertus éducatives de leurs élèves. Dès lors, le mob football devient un sport très pratiqué dans les 
milieux étudiants.

THE FOUNDING IDEA
MOB FOOTBALL
In Great Britain, writings from the 9th century described a group of boys playing ball. Since the Middle Ages, under the generic term of mob 
football, people engaged in folk football, medieval football, hugball, or Shrovetide football. These activities were widely spread throughout 
the kingdom.

EDUCATIONAL VIRTUES
Whilst this activity was primarily for the working class, it was noted that a certain number of students enjoyed playing too and the 
competition was perceived as promoting healthy masculinity. Violence passed for rough and tumble and the camaraderie amongst players 
was praised.

A PEDAGOGICAL TOOL
In the 19th century, university and college administrators recognized it as a pedagogical tool for developing the educational virtues of their 
students. Consequently, mob football became a widely practiced sport in student circles.
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LE FOOTBALL-RUGBY
LE RÔLE DU CHEMIN DE FER
Dans les années 1840, le réseau ferroviaire de Grande-Bretagne se développe et devient un moyen fiable et peu 
coûteux de se déplacer. Cela va permettre d’organiser des matchs entre les équipes des universités. Mais pour ce 
faire, il est nécessaire de jouer selon les mêmes règles. 

THOMAS ARNOLD
Le choix est fait de se réunir au Collège de Rugby. Pour l’ex-directeur, Thomas Arnold, décédé le 12 juin 1842, 
« pratiqué librement par mes élèves, ce jeu violent permet de développer leurs qualités physiques et mentales 
au service d’un collectif, tout en constituant un antidote à l’immoralité et à l’indiscipline. » En association avec 
ses étudiants, il a déjà élaboré au fil des années une codification permettant un jeu dynamique et engagé, 
tout en préservant l’intégrité physique des joueurs.

LA NAISSANCE 
En s’appuyant sur ces prérequis, les responsables présents à cette réunion, arrêtent 37 règles qui paraissent
le 28 août 1845 sous le titre «Les lois du football» joué à l’école de Rugby. Ils appellent ce nouveau sport le 
football-rugby. Le rugby vient de naître, il va pouvoir écrire son histoire.

FOOTBALL-RUGBY
THE ROLE OF THE RAILWAY
In the 1840s, the railway network in Great Britain began to develop and became a reliable and inexpensive means of transportation. 
This allowed for the organization of matches between university teams. However, to do so, it was necessary to play according to the 
same rules.

THOMAS ARNOLD
The decision was made to convene at Rugby School. According to a former headmaster, Thomas Arnold, who passed away on June 12, 
1842, «practiced freely by my students, this violent game helps develop their physical and mental qualities in service of the team, while 
serving as an antidote to immorality and indiscipline.» In collaboration with his students, he had already developed a set of rules over the 
years, enabling a dynamic and engaging game while preserving the players’ physical integrity.

THE BIRTH OF RUBGY
Building upon these prerequisites, the officials present at this meeting established 37 rules, which were published on August 28, 1845, under 
the title «The Laws of Football Played at Rugby School.» They named this new sport football-rugby. Rugby was born, and it was now able to 
write its own history.
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LES DEUX WILLIAM
WILLIAM WEBB ELLIS
En 1876, paraît un article de presse signé Matthew Bloxam. Celui-ci relate qu’en 1823 William Webb Ellis, lors 
d’une partie de folk-football, s’empare du ballon avec les mains, traverse le terrain et le dépose dans l’en-but 
adverse. À partir de cet article et sans aucune preuve tangible, la légende se répand et s’enracine. Né le 24 
novembre 1806 à Salford en Angleterre, William a bien été élève au Collège de Rugby, mais, décédé en 1872 à 
Menton, il ne saura jamais qu’il est considéré, aux yeux du monde, comme étant l’inventeur du rugby.

WILLIAM GILBERT 
En 1845, aplatir le ballon dans l’en-but donne le droit d’essayer de le faire passer entre les poteaux en le bottant 
du pied. Seule la transformation réussie donnait 1 point. Afin d’être plus adroit dans cet exercice, les élèves du 
Collège de Rugby vont demander au cordonnier local de concevoir un ballon pouvant s’élever facilement dans 
les airs. William Gilbert imagine en 1851 le premier ballon ovale. C’est un succès ! Son ballon est immédiatement 
adopté par toutes les équipes. Il vient de donner naissance au monde de l’Ovalie.

THE TWO WILLIAMS
WILLIAM WEBB ELLIS
In 1876, an article signed by Matthew Bloxam was published. It recounts that in 1823, during a game of folk football, William Webb Ellis 
grabbed the ball with his hands, ran across the field, and placed it in the opposing goal. From this article, without any tangible evidence, the 
legend spread and took root. Born on November 24, 1806, in Salford, England, William was indeed a student at Rugby School. However, he 
passed away in 1872 in Menton, unaware that he is considered by the world as the inventor of rugby.

WILLIAM GILBERT
In 1845, a touch down in the try line offered the opportunity to  kick the ball between the end posts. A successful conversion earned an extra 
point. In order to be more skilled in this exercise, the students at Rugby School asked the local cobbler to design a ball that could easily soar 
in the air. In 1851, 
William Gilbert came up with the first oval-shaped ball. It was an instant success! His ball was immediately adopted by all the teams, giving 
birth to the world of Ovalie (referring to rugby).
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Le  HAVRE ATHLETIC CLUB est fondé par l’anglais Frederick LANGSTAFF  en 1872… 

…c’est le premier club de rugby créé en France

LA NAISSANCE DU RUGBY FRANÇAIS
LE RUGBY ET LA RELIGION
Créé en 1872 par un Anglais, Frederick Langstaff, Le Havre Athlétique Club est le premier club de rugby français. 
Mais les milieux religieux condamnent ce sport jugé trop violent et encouragent la pratique du football dans 
les patronages catholiques. En réaction, les mouvements laïques soutiennent le rugby. Dès lors, le football est 
identifié à la religion catholique et à la droite conservatrice. Quant au rugby, il est associé à la laïcité et à la 
gauche républicaine. Sous l’impulsion de Philippe Tissié, un docteur républicain et laïc, le rugby va d’abord 
s’enraciner dans le sud-ouest de la France pour s’inscrire progressivement dans le paysage sportif français. 

CHARLES BRENNUS
Charles Brennus est né le 30 novembre 1859 à Châteaudun en Eure-et-Loir. De petite taille, un peu bedonnant, 
le binocle vissé sur le nez, on lui doit l’essor du rugby français dès 1892, sa survie en 1916 et sa pérennité en 
1919. Il est le créateur du fameux bouclier qui consacre, depuis 1892, l’équipe championne de France de rugby.

LA CRÉATION DE LA FFR
Le 15 mai 1919, les responsables du rugby vont déposer à la préfecture de Paris le récépissé de la déclaration 
effectuée par l’association dite : Fédération Française de Rugby. Le décret paraît en date du 9 mai 1921 au 
Journal Officiel 5656 du 11 mai 1921. Le premier président de la FFR est Octave Léry et Charles Brennus le 
président d’Honneur.
Le rugby français va pouvoir écrire son histoire. 

THE BIRTH OF FRENCH RUGBY
RUGBY AND RELIGION
Founded in 1872 by an Englishman, Frederick Langstaff, Le Havre Athlétique Club was the first French rugby club. However, religious circles 
condemned this sport as being too violent and encouraged the practice of football in Catholic organizations. In reaction, secular movements 
supported rugby. From then on, football became associated with the Catholic religion and conservative right-wing, while rugby was linked 
to secularism and the Republican left-wing. Under the impetus of Philippe Tissié, a Republican and secular doctor, rugby first took root in the 
southwest of France and gradually became part of the French sports landscape.

CHARLES BRENNUS
Charles Brennus was born on November 30, 1859, in Châteaudun, Eure-et-Loir. Despite being of small stature, portly, and wearing 
spectacles, he played a crucial role in the development of French rugby from its rise in 1892, ensuring its survival in 1916, and its perenity in 
1919. He is the creator of the famous shield that has been awarded to the French rugby champion team since 1892.

THE CREATION OF THE FFR
On May 15, 1919, rugby officials submitted to the Paris prefecture the receipt of the declaration made by the association known as the 
French Rugby Federation (Fédération Française de Rugby, FFR). The decree was published on May 9, 1921, in the Official Journal (Journal 
Officiel) under number 5656. The first president of the FFR was Octave Léry, and Charles Brennus served as the honorary president.
French rugby was now ready to write its own history.
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LES RUGBYMEN DANS LA GRANDE GUERRE
UN LOURD TRIBUT
Entre deux batailles et pendant toute la durée de la Grande Guerre, les soldats de l’Empire britannique et les 
Poilus vont jouer au rugby. Mais lors des assauts, engagés au plus près des combats, ils sont des milliers de 
rugbymen de tous les pays à laisser leur vie sur les champs de bataille. 133 internationaux sont morts aux 
combats. Le rugby est le sport qui a payé́ le plus lourd tribut au conflit de 1914-1918. 

LES ALLIÉS SAUVENT LE RUGBY FRANÇAIS
En 1916, la guerre fait rage à Verdun et dans la Somme. Engagé dans les durs combats, le monde du rugby 
français est quasiment décimé. Afin de le sauver, une commission présidée par Charles Brennus a l’idée de 
faire appel aux soldats rugbymen alliés. Une équipe de « All Blacks de guerre » est constituée. Elle effectue une 
tournée de 14 matchs face à des équipes militaires anglaises et françaises. Sans aucune défaite, elle marque 553 
points pour 9 encaissés. Ces rencontres vont passionner les foules et remplir les clubs de jeunes joueurs. Profitant 
de cette dynamique, Charles Brennus crée le principe des catégories d’âge sportives, la coupe de l’Espérance et 
le 7 octobre 1916, la revue n°1 Rugby. Le rugby français est sauvé.

RUGBY PLAYERS IN THE GREAT WAR
A HEAVY TOLL
Between battles and throughout the duration of the Great War, soldiers from the British Empire and the Poilus (French soldiers) played rugby. 
However, during assaults, fought at the forefront of combat, thousands of rugby players from all countries lost their lives on the battlefield. 
133 international players died in battle. Rugby was the sport that paid the heaviest price in the 1914-1918 conflict.

THE ALLIES SAVE FRENCH RUGBY
In 1916, the war raged on in Verdun and the Somme. The world of French rugby was nearly decimated as it was deeply involved in the 
intense fighting. In order to save it, a commission led by Charles Brennus came up with the idea of recruiting allied rugby-playing soldiers. 
A team of «War All Blacks» was formed. They embarked on a tour of 14 matches against English and French military teams. They remained 
undefeated, scoring 553 points while conceding only 9. These matches captivated crowds and attracted young players to the clubs. Taking 
advantage of this momentum, Charles Brennus introduced the concept of age categories in sports, created the Coupe de l’Espérance (Hope 
Cup), and on October 7, 1916, launched the first edition of the Rugby magazine. French rugby was saved.
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LISTE DES 133 INTERNATIONAUX TUÉS 
PENDANT LES COMBATS DE 14-18
Être un international, c’est jouer pour son pays face à une équipe d’une autre nation. 133 rugbymen 
internationaux ne reviendront jamais des champs de bataille de la Guerre de 1914-1918.

LIST OF THE 133 INTERNATIONALS KILLED 
DURING THE FIGHTING OF WORLD WAR I
(1914-1918)
Being an international player means playing for one’s country against a team from another nation. 133 international rugby players never
returned from the battlefields of World War I (1914-1918).
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Cecil Halliday ABERCROMBIE
David Revell BEDELL-SIVRIGHT
David McLaren BAIN
Patrick Charles Bentley BLAIR
John Argentine CAMPBELL
William Campbell CHURCH
Walter Michael DICKSON
Walter Torrie FORREST
Rowland FRASER
Roland Elphinstone GORDON
James Young Milne HENDERSON
David Dickie HOWIE
James Laidlaw HUGGAN
William Ramsay HUTCHISON
George Alexander Walker LAMOND
Éric MacLeod MILROY
Thomas Arthur NELSON
James PEARSON
Lewis ROBERTSON
Andrew ROSS
James ROSS
Ronald Francis SIMSON
Stephen Sebastian Lombard STEYN
Walter Riddell SUTHERLAND
Frederick Harding TURNER
Albert Luvian WADE
William Middleton WALLACE
John George WILL
John Skinner WILSON

Éric Templeton YOUNG

ECOSSE

Herbert JONES
Edward Rennix LARKIN
George Harold PUGH 
Harold Wesley GEORGE
Bryan Desmond HUGHES 
Blair Inskip SWANNELL
William George TASKER
Frederick Herbert THOMPSON
Arthur VERGE
Clarence WALLACH

AUSTRALIE

William Purdon GEEN 
Brinley Richard LEWIS
Hopkin Thomas MADDOCK
Fred Leonard PERRETT
Louis Augustus PHILLIPS
Charles Meyrick PRITCHARD
Charles Gerald TAYLOR
Edward John Richard THOMAS
Horace Wyndham THOMAS
Phillip Dudley WALLER
David WATTS
David WESTACOTT 
John Lewis WILLIAMS
Richard Davies Garnons WILLIAMS

PAYS DE GALLES

Marie Jean-Baptiste Joseph ANDURAN
René Émile Henri BOUDREAUX
Marcel Henry BURGUN
Jean-Jacques CONILH DE BEYSSAC
Paul Henri DECAMPS
Julien DUFAU
Paul DUPRÉ
Albert Victor Olivier EUTROPE
Marc Pierre GIACARDY
Jean Félix Pierre GUILLEMIN
Maurice HEDEMBAIGT
Emmanuel IGUINIZ
Daniel IHINGOUE
Henri Emmanuel ISAAC
Jean Paul Maurice JOANNÈS dit BOYAU
Jean-Pierre Henri LACASSAGNE
Gaston Paul Ernest LANE 
Léon Jean Aimé LARRIBAU
Marcel LEGRAIN
Xavier Adrien Alfred MAYSSONNIÉ
Jean-François POEYDEBASQUE

FRANCE

Jasper Thomas BRETT
Robert Balderston BURGESS
Ernest Cotton DEANE
William Victor EDWARDS
William HALLARAN
Basil MACLEAR 
George Herbert McALLAN
Vincent Mac NAMARA
William John Beatty OBE
Robertson Stewart SMYTH
Albert Lewis STEWART
Alfred Squire TAYLOR

IRLANDE

George Éric Burroughs DOBBS
Leonard HAIGH
Reginald Harry Myburgh HANDS 
Harry ALEXANDER
Henry BERRY
Henry BROUGHAM
Arthur James DINGLE
Arthur Leyland HARRISON
Harold Augustus HODGES
Rupert Edward INGLIS
Percy Dale KENDALL
John Abbott KING
Ronald Owen LAGDEN
Douglas LAMBERT
Alfred Frederick MAYNARD
Edgar Roberts MOBBS
William Moore Bell NANSON
Francis Eckley OAKELEY
Robert Lawrence PILLMAN
Ronald William POULTON-PALMER
John Edward RAPHAEL
Lancelot Andrew Noel SLOCOCK
Francis Nathaniel TARR
Alexander Findlater TODD
James Henry Digby Watson WATSON
Arthur James WILSON
Charles Edward WILSON  

Frank Jacob GARD
Ralph Matthews NOBLE

ANGLETERRE

ETATS-UNIS

James Alexander Steenson BAIRD
Robert Stanley Bobby BLACK
Henry DEWAR
Ernest Henry DODD
Albert Joseph DOWNING
David GALLAHER
Éric Tristram Gerald HARPER
James McNEECE
Alexander James RIDLAND
George Maurice Victor SELLARS
Reginald TAYLOR
Hubert Sydney TURTILL

NOUVELLE-ZÉLANDE

Adam Francis BURDETT
Septimus Heyns LEDGER
Tobias Mortimer MOLL
Jan Willem Hurter MORKEL
Gerald W. THOMPSON

AFRIQUE DU SUD



LES ALL BLACKS
LE DÉBUT DE LA LÉGENDE
Si on joue au rugby en Nouvelle-Zélande depuis les années 1860, il faut attendre 1888 et 1889 pour voir ses 
rugbymen évoluer en Europe. Une première équipe, The Natives, va disputer 74 rencontres, en gagner 54. De 
1905 à 1906, The Originals arrivent. Sous l’impulsion de leur capitaine Dave Gallaher, leur rugby est d’une 
efficacité jamais vue qui enthousiasme le monde du rugby. Ils vont jouer 35 rencontres, remporter 34 victoires, 
marquer 976 points pour 57 encaissés et repartir avec le surnom de All Blacks. C’est cette équipe que la France 
rencontre le 1er janvier 1906 pour son premier match international perdu 38 à 8 !

UN RUGBY DE MOUVEMENT
Aujourd’hui, le rugby est le sport populaire en Nouvelle-Zélande. Les All Blacks sont une fierté nationale. Leur jeu 
de mouvement très spectaculaire est pratiqué dans un excellent esprit. Pour eux, seul l’essai est beau. Leur vitesse, 
leur adresse, leur puissance et leur esprit de groupe donnent une qualité et un niveau exceptionnel au jeu. 

LES AMBASSADEURS DU RUGBY
Ces rugbymen frappent les esprits, suscitent le respect, génèrent de la sympathie et remplissent les stades. Leur 
maillot noir orné de la fougère argentée et leur fameux « Haka » contribuent encore plus à leur légende. Trois fois 
vainqueurs de la Coupe du monde, battre les All Blacks reste un exploit. C’est l’équipe qui fait rêver, qui fait aimer 
le rugby et qui donne au monde entier l’envie d’y jouer. Ils sont la référence absolue du rugby mondial. 

THE ALL BLACKS
THE BEGINNING OF A LEGEND
While rugby has been played in New Zealand since the 1860s, it wasn’t until 1888 and 1889 that their rugby players ventured to Europe. The 
first team, The Natives, played 74 matches and won 54 of them. From 1905 to 1906, The Originals emerged. Led by their captain Dave 
Gallaher, their rugby was incredibly effective and enthralled the rugby world. They played 35 matches, won 34 of them, scored 976 points 
while conceding 57, and earned the nickname All Blacks. It was this team that France faced on January 1, 1906, in their first international 
match, which they lost 38-8!

A GAME OF MOVEMENT
Today, rugby is New Zealand’s most popular sport. The All Blacks are a national pride. Their highly spectacular, free-flowing style of play is 
practiced with an excellent spirit. For them, scoring a try is the only real way to mark a point. Their speed, skill, power, and team spirit elevate 
the game to an exceptional quality and level.

AMBASSADORS OF RUGBY
These rugby players leave a lasting impression, command respect, generate sympathy, and fill stadiums. Their black jersey adorned with the 
silver fern and their famous «Haka» contribute even more to their legend. With three Rugby World Cup victories, defeating the All Blacks
 remains an accomplishment. They are the team that inspires dreams, ignites a love for rugby, and arouses a worldwide desire to play the 
sport. They are the ultimate benchmark of world rugby.
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LE RUGBY FACTEUR D’INCLUSION
DES DÉBUTS DIFFICILES
Considéré comme trop violent pour les femmes, le rugby féminin a connu des débuts difficiles. Pratiqué dès 1880, 
il se heurte à l’hostilité des spectateurs qui envahissent les terrains. Il faut attendre le 13 juin 1982 pour que se 
dispute le premier match international féminin à Utrecht en Hollande où la France bat les Pays-Bas 4 à 0.

LA RECONNAISSANCE
En 1991, la première Coupe du monde de rugby à XV féminin est disputée au Pays de Galles. En 1996, est 
créée la version féminine du Tournoi des 6 Nations. Et en 2016 à Rio de Janeiro, le rugby à VII féminin est 
au programme des Jeux Olympiques. Aujourd’hui, le rugby féminin a toute sa place dans le paysage sportif 
international.

RUGBY FOR INCLUSION
DIFFICULT BEGINNINGS
Rugby was considered too violent for women and took a long time to establish. It was practiced as early as 1880 but faced hostility from 
spectators who invaded the fields. It was not until June 13, 1982, that the first women’s international match was played in Utrecht, 
Netherlands, where France defeated the Netherlands 4-0.

RECOGNITION
In 1991, the first Women’s Rugby World Cup was held in Wales. In 1996, the women’s version of the Six Nations Championship was created 
and in 2016, women’s rugby sevens was included in the Olympic Games program in Rio de Janeiro. Today, women’s rugby has a significant 
place in the international sports landscape.
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LE RUGBY-FAUTEUIL
SPORT PARALYMPIQUE
Inventé au Canada en 1976, le rugby-fauteuil entre dans le cadre du handisport. C’est un sport collectif mixte 
qui oppose deux équipes de quatre joueurs et se pratique en fauteuil roulant. Depuis 1995, des championnats 
du monde sont organisés par la Fédération Internationale de Rugby-Fauteuil et en 2000, ce sport figure au 
programme des Jeux Paralympiques.

LES BIENFAITS DE SA PRATIQUE
En compétition, seuls les athlètes atteints d’un handicap touchant les quatre membres sont admis. 
Le rugby-fauteuil est un sport de contact dynamique et très spectaculaire. Il développe la musculature des bras, 
améliore les capacités cardio-vasculaires, sollicite l’appareil respiratoire et affine la coordination. Il permet de 
sortir de son isolement, de renforcer l’esprit d’équipe et surtout, il offre à chacun le plaisir indicible de jouer 
au rugby.

WHEELCHAIR RUGBY
Paralympic sport
Wheelchair rugby, invented in Canada in 1976, is part of the Paralympic sport category. It is a mixed team sport played by two teams of four 
players, using wheelchairs. Since 1995, World Championships have been organized by the International Wheelchair Rugby Federation, and 
in 2000, wheelchair rugby became part of the 
Paralympic Games program.

Benefits of playing
In competition, only athletes with a disability affecting all four limbs are allowed to participate. Wheelchair rugby is a dynamic and highly 
spectacular contact sport. It develops arm muscles, improves cardiovascular fitness, engages the respiratory system, and enhances
 coordination. It allows individuals to overcome isolation, strengthens teamwork, and, most importantly, offers everyone the indescribable 
joy of playing rugby.
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RUGBY AND THE OLYMPIC GAMES
FIRST APPEARANCE
Rugby union, also known as rugby XV, was included for the first time in the Olympic Games program in 1900 in Paris. After the tournament 
held from October 14 to 28 at the current Cipale Velodrome, the French team was crowned Olympic champions.

FALL FROM GRACE
On May 18, 1924, at the Paris Games, the final between France and the United States took place at the Colombes Stadium, in front of 30,000 
spectators, with the latter winning the match 17-3. Marked by violence, the encounter was summed up by a statement from an American 
official: «It couldn’t have been worse, even without knives or revolvers.» As a result, the International Olympic Committee decided to exclude 
rugby from the Games due to a lack of respect for the Olympic values.

REINSTATEMENT
After a 92-year absence, rugby returned to the Olympic program at the Rio de Janeiro Games in 2016. Due to organizational reasons, rugby 
sevens was chosen, as the matches consisted of 2 halves of 7 minutes each, allowing players time to recover and play multiple games.

A SHOWCASE
With its spirit of loyalty and sense of teamwork, rugby sevens is a highly spectacular sport. As the Olympics are a global showcase, it offers 
a very positive image of the sport to the eyes of the world. Rugby has a rightful place within the great family of Olympic sports.
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LE RUGBY ET LES JEUX OLYMPIQUES
PREMIÈRE APPARITION
Le rugby à XV est inscrit pour la première fois au programme des Jeux Olympiques de 1900 à Paris. À l’issue 
du tournoi disputé du 14 au 28 octobre dans l’actuel vélodrome de la Cipale, l’équipe de France est sacrée 
championne olympique. 

LA DISGRÂCE
Le 18 mai 1924, aux Jeux de Paris, la finale oppose au stade de Colombes, devant 30 000 spectateurs, la France 
aux États-Unis qui remportent ce match 17 à 3. Entachée de violences, la rencontre se résume par cette phrase 
d’un dirigeant américain « C’est ce qu’on pouvait faire de pire sans couteaux ni revolvers. » En conséquence, le 
Comité International Olympique décide d’exclure le rugby des Jeux pour non-respect des valeurs de l’olympisme.

LA RÉINTÉGRATION
Après 92 ans d’absence, le rugby est à nouveau au programme olympique à l’occasion des Jeux de Rio de 
Janeiro en 2016. Pour des raisons d’organisation, c’est du rugby à VII qui est proposé, car les matchs étant de 2 x 
7 minutes, les joueurs ont le temps de récupérer et d’enchaîner les rencontres.

UNE VITRINE
Riche de son esprit de loyauté et de son sens du collectif, la pratique du rugby à VII est très spectaculaire et 
comme les Jeux sont une vitrine regardée par le monde entier, c’est une image très positive de ce sport qui est 
offerte aux yeux de tous. 
Le rugby a totalement sa place dans la grande famille des sports olympiques.



LES GRANDES RENCONTRES 
INTERNATIONALES
1871 - PREMIÈRE RENCONTRE INTERNATIONALE
Le premier match international de rugby à lieu le 21 mars 1871 à Édimbourg où, devant 4 000 spectateurs, 
l’Écosse bat l’Angleterre 1 à 0. 

1882 - LE TOURNOI BRITANNIQUE 
En 1882, est créé le Tournoi Britannique opposant l’Angleterre, l’Écosse, l’Irlande et le Pays de Galles. En 1910 la 
France est invitée, il devient le Tournoi des 5 Nations et en 2000 avec l’arrivée de l’Italie, il est l’actuel Tournoi des 
6 Nations. 

1987 - LA COUPE DU MONDE 
La Coupe du monde de rugby à XV se dispute, depuis 1987, une année impaire pour ne pas être en concurrence 
avec les Jeux Olympiques et la Coupe du Monde de Football. Ouverte à toutes les fédérations reconnues par le 
World Rugby, elle se déroule tous les quatre ans.

1996 - LE TOURNOI DES TRI-NATIONS 
Dans l’hémisphère Sud, le tournoi des Tri-Nations oppose, depuis 1996, les équipes nationales d’Afrique du Sud, 
d’Australie et de Nouvelle-Zélande. Il devient Le Rugby Championship en 2012 avec l’inclusion de l’Argentine.

THE MAJOR INTERNATIONAL MATCHES
1871 - FIRST INTERNATIONAL MATCH
The first international rugby match took place on March 21, 1871, in Edinburgh, where Scotland defeated 
England 1-0 in front of 4,000 spectators.

1882 - THE BRITISH HOME CHAMPIONSHIP
In 1882, the British Home Championship was created, pitting England, Scotland, Ireland, and Wales against each other. In 1910, France was
 invited, and it became the Five Nations Championship. In 2000, with the addition of Italy, it became the current Six Nations Championship.

1987 - THE RUGBY WORLD CUP
The Rugby World Cup for rugby union has been held since 1987, taking place in odd-numbered years to avoid competition with the Olympic 
Games and the FIFA World Cup. Open to all federations recognized by World Rugby, it is held every four years.

1996 - THE TRI-NATIONS TOURNAMENT
In the Southern Hemisphere, the Tri-Nations tournament has been contested since 1996, featuring the national teams of South Africa, Australia, 
and New Zealand. It was renamed the Rugby Championship in 2012 with the inclusion of Argentina.
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Ronald William POULTON-PALMER 

Ronald POULTON-PALMER est né le 12 septembre 1889 à Headington. 
Étudiant à Oxford à la Dragon School puis au Balliol College, il obtient un 
diplôme d’ingénieur scientifique. Sportif accompli, il multiplie les exploits en 
athlétisme et en cricket, mais c’est en rugby qu’il excelle d’abord dans l’équipe 
d’Oxford University puis, à partir de 1909, avec les Harlequins de Londres. 
Polyvalent, il peut évoluer au poste de demi d’ouverture, d’ailier ou de trois-quarts 
centre. Le 30 janvier 1909, il est sélectionné pour porter le maillot de la Rose 
contre la France. Si cette première sélection est couronnée d’une victoire 22 à 0, 
il va jouer 17 fois pour l’Angleterre, avec laquelle il remporte quatre victoires 
dans le Tournoi des Cinq Nations dont deux Grands Chelems en 1913 et en 1914. 
Pendant la guerre, il s’engage en janvier 1915 dans le Royal Berkshire Regiment. 
Au printemps 1915, il est à Ploegsteert, un secteur de la zone des combats situé 
en Flandre. Comme c’est souvent le cas entre deux offensives, un match de rugby 
est organisé. Il y participe, c’est son dernier match. Alors qu’il supervisait des 
travaux d’ingénierie dans une tranchée, Ronald est abattu par un tireur le 5 mai 
1915. Il repose au cimetière Hyde Park Corner, Royal Berks, en Belgique, 
division B, tombe 11. 

 
 
 

PHIL BENNETT
Pays-de-Galles
Wales

DUANE 
VERMEULEN 
Afrique du Sud  
South Africa

JOHNA LOMU 
Nouvelle-Zélande 
New Zealand

RICHIE MAC CAW 
Nouvelle-Zélande
New Zealand

SERGE BLANCO
France
France

THIERRY 
DUSAUTOIR
France
France

LES JOUEURS DE 
LÉGENDE
Ces joueurs ne sont plus en activité mais grâce à leurs 
qualités mentales, physiques et humaines exceptionnelles,  
ils ont marqué le monde du rugby.

LEGENDARY PLAYERS
These players are no longer active, but thanks to their exceptional 
mental, physical, and human qualities, they have left their mark on 
the world of rugby.
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Frederick Harding TURNER 

Frederick TURNER est né le 29 mai 1888 à Liverpool en Angleterre. Il est 
élève à l’école Greenbank de Liverpool, puis à la Sedbergh School de 1902 à 1907 
et étudiant à l’Université d’Oxford dont il sort en 1910, diplômé en droit. Doté de 
qualités physiques et mentales exceptionnelles, c’est un sportif polyvalent qui 
joue dans les équipes de rugby de ces trois établissements. Parallèlement, il rejoint 
les cadets de la formation des officiers de l’Armée Britannique et joue dans le XV 
des officiers de l’Armée. Ses études terminées, il travaille dans l’imprimerie 
familiale et rejoint le Liverpool FC. Le 23 janvier 1911, il est sélectionné au poste 
de troisième ligne dans l’équipe d’Écosse face à la France et connaît la victoire 
31 à 3. Joueur d’exception, de 1911 à 1914, il va porter 15 fois le maillot du 
Chardon et marquer 37 points. 
Au déclenchement de la guerre, il se porte volontaire. Promu lieutenant, il rejoint 
le 10e Bataillon des Écossais de Liverpool, avec lequel il arrive au Havre le 3 
novembre 1914. Affecté à la 9e Brigade, 3e Division, le 27 novembre, il est envoyé 
dans les combats au sud-ouest d’Ypres près de Kemmel. Le 10 janvier 1915, 
Frederick est tué. Son corps n’a jamais été retrouvé. Une pierre tombale 
commémorative spéciale a été érigée à son nom dans le cimetière de Kemmel. 

 

 

 

FRÉDÉRICK 
TURNER 
Écosse
Scotland

CHARLES 
PRITCHARD 
Pays de Galles
Wales

JOOST VAN DER 
WESTHUIZEN 
Afrique du Sud
South Africa

RONALD 
POULTON-PALMER 
Angleterre 
England

PAUL O’CONNEL 
Irlande
Ireland

DAN CARTER 
Nouvelle-Zélande 
New Zealand

DAVE GALLAHER 
Nouvelle-Zélande 
New Zealand

DAVID CAMPESE 
Australie
Australia

JEAN-PIERRE 
RIVES
France
France

JONNY WILKINSON 
Angleterre 
England

MARTIN JOHNSON
Angleterre 
England

GAVIN 
HASTING
Écosse
Scotland

GARETH 
EDWARDS
Pays-de-Galles  
Wales

GASTON LANE 
France
France



LA DIFFUSION MONDIALE
SON RAYONNEMENT
Exporté dès sa création dans les colonies de l’Empire britannique, le rugby a essaimé dans le monde entier. 
Aujourd’hui, pratiqué sous différentes formes à V, VII, X, XIII ou XV, il compte 9,6 millions d’adeptes dont plus 
d’un quart de féminines. En 2022, 3 500 000 joueurs sont licenciés dans les 128 pays affiliés à la World Rugby. 

UN PHÉNOMÈNE UNIVERSEL 
Avec sa Coupe du monde quadriennale, sa participation aux jeux Olympiques et Paralympiques, son 
championnat du monde militaire, ses grands tournois internationaux, ses matchs d’anthologie, ses équipes 
mythiques et ses joueurs de légende, le rugby construit son histoire. Pratiqué par les femmes et les hommes, 
il est devenu un phénomène universel. 

LA RICHESSE DU RUGBY
Symbole de courage et d’abnégation, ce sport collectif d’engagement total reste un facteur de santé physique 
et morale, un élément d’éducation, d’ouverture d’esprit, de respect et de paix universelle.

GLOBAL OUTREACH
INFLUENCE
Exported from its inception to the colonies of the British Empire, rugby has spread throughout the world. Today, practiced in various forms 
such as rugby union, rugby sevens, rugby tens, rugby league, or rugby fifteens, it has 9.6 million followers, with over a quarter being 
female. In 2022, there were 3,500,000 registered players in the 128 countries affiliated with World Rugby.

A UNIVERSAL PHENOMENON
With its quadrennial Rugby World Cup, participation in the Olympic and Paralympic Games, Military World Cup, major international
 tournaments, iconic matches, legendary teams, and players, rugby is building its history. Played by both women and men, it has become 
a universal phenomenon.

QUALITIES
A symbol of courage and dedication, this team sport characterized by total commitment has become an example for physical and mental 
health, education, open-mindedness, respect, and universal peace.
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LE RUGBY DANS LE PAS-DE-CALAIS
LES DIFFICILES DÉBUTS DU RUGBY DANS LES HAUTS-DE-FRANCE
Entre 1556 et 1713 l’Espagne impose le catholicisme dans l’actuelle Belgique, les Pays-Bas, le Luxembourg et 
les Hauts-de-France. Toujours très prégnante dans cette région au début du XXe, cette religion va influencer 
fortement le développement du sport en dénonçant le rugby et en favorisant la pratique du football dans ses 
patronages. 

UN CHAMPIONNAT EN 1927
Malgré une omniprésence du football, le numéro du 11 août 1927 du Douai-Sportif publie le calendrier du 
championnat du Comité du Nord qui voit s’affronter le Lille Rugby Athlétique Club, l’Iris Club Lillois, l’Union 
Racing Dunkerque-Malo, le Football Club Valenciennois, le Sporting Club de Douai et l’Arras Olympique.

LE RUGBY DANS LE PAS-DE-CALAIS 
En 2023, le Pas-de-Calais compte 1736 licenciés. Répartis dans 12 clubs animés par 293 bénévoles, 1296 
masculins et 147 féminines y pratiquent un rugby amateur. Ces clubs sont les viviers du rugby français dans 
lesquels recrutent les clubs professionnels.

RUGBY IN PAS-DE-CALAIS
DIFFICULT BEGINNINGS OF RUGBY IN HAUTS-DE-FRANCE
Between 1556 and 1713, Spain imposed Catholicism in present-day Belgium, the Netherlands, Luxembourg, and Hauts-de-France. 
This religious influence remained strong in the region at the beginning of the 20th century and had a significant impact on the development 
of sports by denouncing rugby and promoting the practice of football within its patronages.

A CHAMPIONSHIP IN 1927
Despite the overwhelming presence of football, the August 11, 1927 issue of «Douai-Sportif» published the schedule for the Comité du Nord 
championship, which featured matches between Lille Rugby Athlétique Club, Iris Club Lillois, Union Racing Dunkerque-Malo, Football Club 
Valenciennois, Sporting Club de Douai, and Arras Olympique.

RUGBY IN PAS-DE-CALAIS
In 2023, Pas-de-Calais had 1,736 registered rugby players. Distributed across 12 clubs run by 293 volunteers, 1,296 male and 147 female 
players engage in amateur rugby. These clubs develop young talents for French rugby, from which professional clubs recruit players.
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